
Gnôsis et l’épineux problème 
de l’homme pré-adamique

 

Dans  le  premier  tome  de  Gnôsis,  nous  avons  déjà  fait  référence  plusieurs  fois  à  la 
coexistence de deux races essentiellement différentes :  l'une constituée d'Hommes,  et 
l'autre d'Anthropoïdes. Nous devons souligner le fait que, d'un point de vue ésotérique, ce 
dernier terme n'a rien de péjoratif. 

[...] Les Écritures Saintes contiennent plus d'une référence au sujet de la coexistence sur 
notre  planète  de  ces  deux  humanités,  qui  sont  maintenant  de  forme  similaire  mais 
d'essence différente. Nous pouvons même ajouter que c'est toute l'histoire dramatique de 
l'humanité, depuis la chute d'Adam jusqu'à nos jours, et sans en exclure les perspectives 
de l'ère nouvelle, qui est affectée par la coexistence de ces deux races humaines dont la 
séparation se produira lors du Jugement Dernier. (p. 107) 

[...] L'ivraie humaine, les êtres de la race anthropoïde, sont les descendants de l'humanité 
pré-adamique.  La  principale  différence  entre  l'homme  pré-adamique  contemporain  et 
l'homme adamique – une différence qui n'est pas perçue par les sens - est que le premier 
ne possède pas les centres supérieurs développés qui existent chez le second et qui, bien 
que déconnectés de sa conscience ordinaire depuis la Chute, lui offrent cependant une 
possibilité réelle d'évolution ésotérique. Mis à part cela, les deux races sont similaires : 
elles possèdent les mêmes centres inférieurs, la même structure de la Personnalité et le 
même corps physique, bien que la plupart du temps cela soit plus prononcé chez l'homme 
pré-adamique que chez l'homme adamique; en ce qui concerne la beauté, il ne faut pas 
oublier que l'homme et la femme pré-adamiques ont été créés par Dieu lors du sixième 
jour, à Son image et à Sa ressemblance, et que les filles de cette race étaient d'une grande 
beauté. (p. 108-109) 

En s'identifiant avec le « Moi » de sa Personnalité, Adam perdit conscience de son « Moi » 
véritable et chuta de l'éden qui était sa condition originelle pour se trouver dans la même 
condition  que  les  hommes  pré-adamiques  [...]  Les  deux  humanités,  issues  de  deux 
processus  créatifs  différents,  se  sont  ensuite  entremêlées  dans  le  cadre  de  la  vie 
organique sur Terre [...] A partir de là, la coexistence de ces deux types d'humains et la 
compétition qui en fut le résultat, devinrent la norme [...] Nous pouvons constater qu'au 
cours des siècles, et même encore à notre époque, les hommes adamiques, dans leur 
condition postérieure à la chute, ont été et sont encore généralement dans une position 
inférieure à celle des hommes pré-adamiques. 

[...] Pour le moment nous nous bornerons à répéter que l'homme adamique contemporain, 
ayant perdu le contact avec ses centres supérieurs et donc avec son « Moi » véritable, 
apparaît  pratiquement  identique à  sa contrepartie,  l'homme pré-adamique.  Cependant, 
contrairement  à  ce  dernier,  il  possède  toujours  ses  centres  supérieurs,  lui  donnant  la 
possibilité  de  suivre  la  voie  de  l'évolution  ésotérique.  Dans  l’état  actuel  des  choses, 
l'homme  pré-adamique  est  privé  de  cette  opportunité,  mais  elle  lui  sera  accordée  si 
l'humanité adamique se développe comme elle le devrait durant l'ère de l'Esprit Saint. 



Dans le troisième tome de son oeuvre Gnôsis,  Mouravieff traite de ce qu'il  nomme l'« 
humanité pré-adamique » et l'« humanité adamique ». Après avoir lu cela, j'ai réalisé que 
ce que je m'évertuais à comprendre sous l'angle de la psychopathie, correspondait en fait 
exactement à ce que Mouravieff décrivait. Cependant, il faisait référence à la Bible pour 
l'expliquer et cela ne cadrait pas bien. Néanmoins, l'idée fondamentale demeure que ces 
types d'hommes pré-adamiques ne possèdent tout simplement pas d'âme, ni même la 
possibilité  d'en  développer  une.  C'est  certainement  choquant;  pourtant,  ce  sujet  a 
récemment fait l'objet de nombreuses discussions académiques, basées sur ce qui semble 
être des preuves cliniques montrant qu'en effet, il existe des êtres humains dont la nature 
est vraiment « mécanique » et qui n'ont pas du tout de « Moi intérieur » ou de « Moi 
supérieur ».

 

L’homme pré-adamique n’a jamais été une individualité. Créé en tant que Personnalité au 
sixième jour (symboliquement parlant), il est privé de toute possibilité d’ “individuation” 
directe, parce que son existence a été placée sous la loi de l’individualisation collective, qui 
est  soumise  [au  centre  de  pensée  du  Non-Etre]  avec  l’aide  de  toute  une  hiérarchie 
d’esprits qui sont soumis à son autorité.

L’homme pré-adamique ne se réincarne pas. N’ayant en lui aucun élément individualisé,

il naît et meurt mais ne s’incarne pas et par conséquent, ne se réincarne pas non plus.

L’individuation des pré-adamiques est collective, et  gouvernée en groupes par certains 
esprits de la hiérarchie. Cela n’empêche pas, cependant, les pré-adamiques d’entrer dans 
le  cycle  de  l’évolution  qui  forme  les  expériences  de  l’homme  adamique  en  grands 
nombres, et puisque l’homme adamique souffre d’un manque de discernement de par son 
état corrompu, son évolution est perturbée et ralentie.

En vertu du Principe d’Equilibre sur Terre, l’humanité est divisée en deux parties égales: 
adamique et pré-adamique. L’équilibre entre eux s’ajuste automatiquement, pour suivre 
les fluctuations des incarnations des âmes adamiques. Cependant si, en jetant ses perles 
aux pourceaux, la race adamique abaisse sa nature divine à un degré inadmissible, cet 
équilibre sera rompu en faveur de ceux qui sont l’ivraie. Dans la parabole des talents, 
Jésus a prévu la possibilité d’une telle dégénérescence – dans cette parabole un serviteur 
a enterré le talent qui lui a été confié et le remet sans l’avoir fait fructifier à son maître qui 
lui dit:

“Serviteur mauvais et paresseux, va-t-en dans les ténèbres du dehors: il y aura des pleurs 
et  des  grincements  de  dents”....  Il  n’y  a  aucun  besoin  de  souligner  la  signification 
ésotérique de ce passage... 

Lorsque  les  deux humanités  ont  été  créées,  elles  ont  été  placées  sous  des  autorités 
différentes. La Chute nécessitait des mesures spéciales, c’est donc pourquoi l’Escalier a été 
donné. A partir de ce moment, l’homme adamique a été soumis à la loi de la naissance et 
de  la  mort,  et  conserva  une  faible  conscience  de  son  Moi  supérieur  en  dépit  de 
l’obstruction quasi complète de son canal de communication avec les centres supérieurs 
qui existent encore en lui. Cela lui donne la possibilité d’un choix. S’il entend la Voix du 
Maître, l’intellect supérieur, et entreprend résolument de monter l’escalier, s’il  atteint la 
quatrième marche et résiste à l’épreuve du Feu, puis s’il franchit ensuite le deuxième seuil, 
il  sera  accueilli  comme  le  fils  prodigue...  c’est  un  événement  que  seuls  pourront 
comprendre ceux qui l’ont déjà accompli.



Si l’humanité adamique abandonne en masse le combat qui mène à la restauration de son 
état premier – l’Ascension – et si cette désertion va au-delà des limites de l’équilibre, alors 
le bon grain pourrait être progressivement étouffé par l’ivraie. Le monde ira alors droit à la 
catastrophe – qui cette fois-ci prendra la forme d’un Déluge de Feu. 

Si l’équilibre qui est déjà compromis devait être rétabli, alors grâce à l’incarnation intégrale 
et simultanée d’âmes adamiques, la Période de Transition permettra à l’homme adamique 
d’entrer  dans  l’Ere  de  l’Esprit  Saint.  Alors  s’ensuivrait  mille  années  consacrées  au 
perfectionnement  des  DEUX  races,  et  après  un  second  millénium,  celui  du  règne  de 
l’Androgyne, le Jugement Dernier séparerait définitivement le bon grain de l’ivraie. A ce 
moment, l’homme adamique entreprendrait une évolution encore supérieure et atteindrait 
enfin le Plérome. C’est à ce moment, et à ce moment seulement, que l’ivraie de ce temps-
ci cessera d’être de l’ivraie et deviendra du “bon grain”. Ceux-la entameraient alors le long 
parcours d’évolution déjà achevé par les adamiques. Ensuite, à leur tour, ils recevraient les 
centres supérieurs de conscience qui, en termes de potentialités, correspondraient aux 
talents qu’ils doivent faire fructifier. Alors, les adamiques  dégénérés en pré-adamiques, 
auraient également la possibilité de reprendre leur évolution qui avait été abandonnée, 
tandis qu’un nombre égal des adamiques les plus capables recevraient les talents donnés 
auparavant aux précédents, et ils pourraient donc aussi faire un saut en avant sur la route 
de l’évolution ésotérique. Ils peuvent être comparés à des étudiants doués et studieux qui 
reçoivent une double promotion, tandis que les cancres et les paresseux redoublent la 
classe.

En attendant, les deux races sont intimement mêlées: non seulement des nations, mais 
aussi des familles peuvent et sont en général, composées des deux types humains. Cet 
état de choses est le résultat de la transgression de l’interdiction biblique de mariages 
mixtes.

La  position  dominante  des  pré-adamiques,  qui  résulte  de  l’échec  ésotérique  des 
adamiques, est en train de créer une situation critique d’une gravité sans précédent.  Ce 
qui reste de temps de transition offre à l’humanité la dernière chance de rétablir l’équilibre  
compromis, et d’éviter ainsi un cataclysme général.

Si nous ne profitons pas de cette opportunité, alors les faux prophètes et leurs disciples, 
pensant qu’ils ont raison, lanceront l’humanité pré-adamique – les enfants de ce monde- 
contre les adamiques - les enfants de la lumière et provoqueront une effrayante et inutile 
bataille finale.
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